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d'enseigner par quelle providentielle disposition il
arrive que, grâce au Rosaire, la confiance d'être

exaucé pénètie suavement dans l'âme de ceux qai

Prient, et la maternelle miséricorde de la Sainte
Vierge en- ers les hommes répond en les aisistar.t

avec une souveraine bonté.
Le sec-'urs que nous iiplorons de Marie par n)s

prières a sou fondement dans l'office de mé liatr<ce
de la grace divine, qu'elle remplit constamment aupi ès
de Dieu, en suprême faveur par sa dignité et par stO

'érites, dépassant de beaucoup tous les saint. par sa

Puissance. Or, cet office ne rencontre peut- tre s, n

expression dans aucune prière aussi bien que dans e

Rosaire, où la part que la Vierge a prise au salut d a

hommes est rendue comme présente, et où la pieté

trouve une si grande satisfaction, soit par la conte! 1-

Plation successive des mystères sacrés, s'i par la

récitation répétée des prières.
D'abord viennent les mystères joyeux. Le F ls

éternel de Dieu s'incline vers l'humanité, et se f it

homme ; mais avec le consentement de Marie qai

conÇoit du Saint-Esprit. Alors Jean, par une grâ e

"'signe, est sanctiftd dans le sein de sa mère * t favo-

risé de dons choisis pouer préparer les vois tiu

Seigneur; mais tout cela arrive par la salutation de

Mtarie rendant visite, par inspiration divine, à sa

cousine. Enfin le Christ, l'attenle des nation,;, vient

au jour et il natt de Marie ; les bergers et les mages,

Prémices de la foi, se hâtant pieusement vers son

berceau trouvent l'Enfant avec Marie, 8a mère.

Celui-ci ensuite, afin de s'offrir par un rite public en


